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Le clin d’œil de lybek

LE Gabon,  à  l’ instar 
d e  l a  c om mu nauté 
i n t e r n a t i o n a l e ,  a 

célébré hier la 19e édition 
de la Journée mondiale de la 
sécurité et la santé au travail.
Commémoré cette année 
sous le thème " Anticiper, se 
préparer et répondre aux crises 
- investir dans les systèmes de 
sécurité et de santé au travail 
résilients ", l'évènement a été 
marqué par un échange autour 
de la thématique centrale de 
cette Journée organisée à 
Libreville par la Confédération 
syndicale gabonaise (Cosyga) 
en partenariat avec la Caisse 
nationale de sécurité sociale 
(CNSS). Objectif : promouvoir 
la culture de la sécurité et 
la santé dans les différentes 
entreprises nationales.
Occasion pour le directeur de 
la Prévention et des risques 
professionnels de la CNSS, 

Jean-Hilaire Toulakossi, de 
sensibiliser aussi bien les 
employeurs que les travailleurs 
sur les  thématiques non 
seulement de ladite Journée, 
mais également de la journée 
africaine de prévention des 
risques professionnels qui sera 
célébrée le 30 avril prochain 
sur le thème "  l'impact du 
Covid-19 sur les activités 
de prévention des risques 
profess ionnels  dans  l e s 
organismes nationaux de santé 
et de sécurité au travail dans 
l'espace IAPRP ".
Le but visé ici est, selon lui, 
" d'amener les travailleurs 
à intégrer la dimension de 
crise causée par la Covid-19 
en plus des risques habituels 
liés aux activités quotidiennes. 
D’où la nécessité de mettre en 
place une organisation qui 
intègre ces nouveaux risques 
pour davantage aller vers la 
préservation de l'intégrité 
physique des travailleurs ".
Car, selon le coordonnateur 

de la Journée, Richard Ndi-
Bekoung, " la CNSS recense 
en moyenne plus de 4 mille 

accidents de travail et la prise 
en charge des réparations 
dues  à  ces  acc idents  de 

travail et autres maladies 
professionnelles se chiffrent 
en milliards de francs ".

Santé et sécurité au travail : " Anticiper, 
se préparer et répondre aux crises''

Sveltana NTSAME-NDONG
Libreville/Gabon

Responsables de la Cosyga,et ceux de la CNSS, hier à Libreville. 
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HIER s'est tenue dans 
un hôtel de la place au 
nord de Libreville, la 

cérémonie de consultation na-
tionale des parties prenantes sur 
l'éducation à la santé sexuelle et 
de la reproduction.
Prenaient part à cette rencontre 
initiée par le ministère de l'Édu-
cation nationale en partenariat 
avec le ministère de la Santé et 
celui des Affaires sociales, Pa-
trick Mouguiama-Daouda, sa 
collègue des Affaires Sociales, 
Prisca Koho-Nlend, ainsi que le 
Représentant-résident de l'Or-
ganisation mondiale de la Santé 
(OMS), Dr Monzon Bagayoko.
Deux jours durant, les experts 
en santé sexuelle et de la re-
production (SSR) des jeunes 
se pencheront sur les besoins 
des adolescents et des jeunes 
en matière de SSR. Le but étant 
d'accompagner le développement 
sexuel des jeunes, d'optimiser 
les services de santé sexuelle et 
de la reproduction ainsi que la 

prévention des violences basées 
sur le genre (VBG). Au Gabon 
comme dans la plupart des pays 
africains, la sexualité des jeunes, 
les grossesses précoces, le VIH/
Sida constituent en effet un réel 
problème. Toute chose qui né-
cessite un engagement régional 
pour y faire face.
"Dans les pays d'Afrique de 
l'Ouest et du Centre, au moins 
16 % des jeunes femmes et 12 % 
des jeunes hommes de 15 à 24 
ans sont devenus sexuellement 
actifs avant l'âge de 15 ans. Par 
ailleurs, plus de 2 millions d'ado-
lescents vivent avec le VIH et 

pour 5 garçons adolescents vi-
vant avec le VIH, il y a 7 filles", a 
indiqué le représentant de l'OMS.
Dans le cas spécifique du Ga-
bon, la sexualité des jeunes et ses 
nombreux problèmes de gestion 
sont alarmants comme en té-
moignent les données issues des 
enquêtes nationales réalisées par 
le gouvernement.
"29 % des élèves interrogés ont eu 
leurs premiers rapports sexuels 
avant l'âge de 15 ans et 34 % des 
décès des adolescents sont ainsi 
liés aux grossesses", a relevé le 
ministre en charge de l'Éducation 
nationale.

Éducation : l'urgence d'accompagner 
le développement sexuel des jeunes

Prissilia MOUITY
Libreville/Gabon

Les officiels ouvrant les travaux relatifs à l’éducation sexuelle 
et de la reproduction des jeunes, hier à Akanda.
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